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Métro de Stockholm






Éditorial

Cette Venise du Nord est une redoutable séductrice. Riche de son histoire, de ses légendes, de ses palais, de son parc royal boisé, il est agréable de se promener dans cette nature majestueuse préservée par la forte conscience écologique des Stockholmois. Ville multiculturelle et cosmopolite dans un pays aux traditions et à l'identité culturelle marquées, tous baignent dans un fonds de culture luthérienne qui encourage l'effort et l'exercice physique. Par tous les temps, Stockholm offre à tous ses visiteurs le luxe de pouvoir jongler entre ressourcement et découvertes culturelles parmi lesquelles s'érigent l'immanquable vaisseau royal Vasa, Storkyrkan, la Cathédrale, Nordiska Museet, le plus grand musée d'histoire culturelle de Suède ou encore Fotografiska Museet, l'un des fiefs de la photographie contemporaine. Stockholm se farde aussi de son dynamisme et de sa jeunesse qui la propulsent comme une des scènes les plus prometteuses en matière de gastronomie, de mode et de design. Une simple nuit blanche dans l'archipel vaut le voyage !

Remerciements. Je remercie Caroline, Kerstin, Lydie, Sophie, Pierre, Brigitte, Jimmy, Philippe et bien évidemment Charles (Caroline Hattiger, Stockholm 2018).
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Norrmalm, Vasastaden et Skeppsholmen

[image: ] Norrmalm. A l'exception de sa lisière sud, Norrmalm (appelé City) n'est pas esthétique. Paradis des adeptes du shopping, les grandes galeries marchandes s’y trouvent ainsi que la rue piétonne Drottninggatan, bordée d’enseignes de mode, de boutiques de souvenirs, de restaurants, de cafés...

[image: ] Vasastaden. Quartier en pleine expansion qui a troqué son statut historique de banlieue au profit d’une zone florissante du nord de la ville. Zone résidentielle et calme, les grands axes Odengatan et St Eriksgatan se coupent à St Eriksplan, place autour de laquelle on trouve une animation décontractée.

[image: ] Skeppsholmen. Petit îlot qui eut autrefois une importance stratégique et militaire de premier plan, Skeppsholmen est aujourd'hui une île très calme où il fait bon se promener entre les bâtiments historiques.

Gamla Stan

Littéralement « vieille ville », c’est le quartier historique et fondateur de Stockholm. Entouré par les eaux, il comprend trois îles : Stadsholmen, la plus grande, où se situent le château royal et la cathédrale ; Riddarholmen, à l'est, abrite l'église où reposent les rois de Suède ; l'îlot de Helgeandsholmen, au nord, est le siège du Parlement. Gamla Stan est aussi un quartier vivant où les cafés, pubs et bars ne désemplissent pas le week-end.

Södermalm

Ancien quartier ouvrier qui servit à désengorger la surpeuplée Gamla Stan, Södermalm est devenu une partie de Stockholm à part qui cultive sa diversité joyeuse et son caractère désinvolte. A la fois branché, créatif, et Mecque des noctambules, Söder, comme on le surnomme, se distingue aussi par ses airs de tranquillité.

Östermalm

De faux airs de grands boulevards parisiens. Les rues piétonnes Nybrogatan, Biblioteksgatan et Norrmalmstorg sont bordées d’enseignes réputées, de bars aux terrasses remplies en été. Au sud, le quai de Strandvägen, toujours très fréquenté, relie le quartier de City à l'île de Djugården. Pour sortir, direction Stureplan, place célèbre pour son Svampen, un « Champignon » devenu symbole du paysage urbain. C'est ici qu'il faut être pour voir et être vu.

Djugården et Gärdet

Séparés l'un de l'autre par un bras d'eau où la pratique du kayak est recommandée, le parc Gärdet et l'île de Djugården sont les poumons de la capitale et le début du fameux Ekopark. Djugården rassemble les principales attractions touristiques de la ville : Skansen, le musée Vasa, le musée nordique, le musée ABBA et le parc d'attraction de Gröna Lund.

Kungsholmen

Son attrait majeur est la visite de l'hôtel de ville, construit au début du XXe siècle, caractérisé par ses briques rouges et sa grande tour qui domine la ville. A l'ouest, le grand Rålambshovparken est un lieu de rassemblement populaire où l'on pique-nique... lorsque la météo est clémente.




Les immanquables



Répères historiques de la ville

[image: ] Au commencement était Stockholm. Les débuts de Stockholm se situent aux alentours des Xe et XIe siècles, dans la région du lac Mälaren qui était peuplée à l'époque par des communautés vikings, établies sur plusieurs sites dont les plus fameux furent l’île de Birka et de Sigtuna. D'après certains récits, vers l’an 1100, des hommes se seraient installés sur une petite île, où Gamla Stan (vieille ville) est aujourd'hui située, entre la mer Baltique et le lac Mälaren afin d’y construire une place forte et développer le commerce dans la région. En 1252, Stockholm apparaît pour la première fois sur les registres officiels, citée dans une lettre du régent Birger Jarl, fondateur de la ville.

[image: ] Une expansion rapide. En 1264, commence la construction de Storkyrkan (Grande Église dédiée à saint Nicolas de Myre). Sous l’influence du roi Magnus Ladulås (Magnus III de Suède), la ville prospère. Le commerce du fer est déjà important en cette période et l’arrivée de marchands allemands à la fin du XIIIe siècle joue un rôle crucial dans l’expansion de la ville. C’est le début de l’alliance entre les dirigeants suédois et la Ligue hanséatique, puissante association de marchands allemands et hollandais. Centre politique, militaire et résidence royale, Stockholm (stock signifie, en vieux suédois, « une multitude de », et holm signifie « îlot ») devient une ville de pouvoir étroitement liée à la Couronne. En 1289, Stockholm est considérée comme la plus grande ville du Royaume avant que la peste noire fasse des ravages en 1349.

[image: ] L’Union de Kalmar. L’Union de Kalmar, traité signé en 1397 rassemble sous un seul monarque, la Suède, la Norvège et le Danemark. Stockholm est proclamée capitale de la Suède en 1419 et devient l’objet de toutes les convoitises, tant sa position stratégique et son développement accéléré sont cruciaux pour la gouvernance du nouveau royaume. Différentes factions suédoises et danoises se disputent alors la cité, se livrant de violents conflits. En 1471, le Suédois Stern Sture l’Aîné gagne la ville en battant le roi danois Christian Ier à Brunkeberg, mais la perd vingt-six ans plus tard contre Hans de Danemark. Sten Sture le Jeune reprend la ville en 1501 mais, en 1520, le roi danois Christian II entre de nouveau dans l’île si convoitée. Se déroule alors sur Stortorget, la grande place de Gamla Stan, l’épisode du « bain de sang », lors duquel plus de quatre-vingts notables et dirigeants suédois sont exécutés par Christian II, dit le Tyran.

[image: ] L’époque de Gustave Vasa. Après l'épisode du bain de sang, les rebelles suédois menés par Gustav Vasa marchent sur Stockholm, appuyés par la ville hanséatique allemande de Lübeck. Ils combattent jusqu'à chasser les Danois deux ans plus tard. Gustav Vasa se fait sacrer roi à Strängnäs en 1523 et met un terme à l’Union de Kalmar. Depuis le château qui porte désormais le nom de Tre Kronor (Trois Couronnes), il réorganise administrativement le royaume de Suède, met en place la monarchie héréditaire et impose la Réforme luthérienne. En ces temps, une puissante élite politique et économique composée de populations allemandes et finlandaises peuplent Stadsholmen. Sous le règne de Gustave II Adolphe (1611-1632), l'époque est éclatante et de nombreux projets de châteaux, de palais, comme Riddarhuset et le palais royal, voient le jour.

[image: ] Le temps du Grand Pouvoir. Stockholm est, au début du XVIIe siècle, une ville médiévale, puante et sujette à de nombreux incendies. Les dirigeants entreprennent des projets ambitieux de construction et de réorganisation qui servent l'image de la ville. En 1625, un grand incendie ravage la partie sud-ouest de Gamla Stan. De nouvelles intentions urbaines sont appliquées : les rues jumelles Stora et Nyagatan remplacent les vieilles ruelles médiévales. En 1633, la reine Christine fait construire Drottningatan, la colonne vertébrale du quartier de Klara (Norrmalm aujourd’hui). Les remparts de l’est de la ville sont rasés pour y créer de grandes esplanades au bord de l’eau (Skeppsbron). En 1697, un nouveau grand incendie ravage le château. La guerre du Nord, ses dépenses et sa fin tragique (le royaume perd la plupart de ses possessions d’outre-mer) mettent progressivement un terme à ces temps de grandeur. Les problèmes sociaux et les pertes humaines liées à la guerre ralentissent le développement démographique. Plusieurs autres incendies détruisent des quartiers entiers. Face à une royauté considérablement affaiblie par ces catastrophes, la noblesse prend plus d’importance et le Riksdag se pose comme un contrepoids à la monarchie.

[image: ] L’ère gustavienne. Gustave III, un érudit de Stockholm, sentant l’anarchie naissante, reprend le pouvoir à la noblesse par un coup d’État en 1772. Monarque éclairé, protecteur des arts et des sciences, fondateur de l’Académie suédoise de Stockholm, il est aussi à l’origine de l’abolition de la torture, de la réorganisation de la justice et des finances. Sous son règne, Stockholm prend un nouveau visage. Gustave III a séjourné à Versailles et a été séduit par le style baroque, qu’il impose à la capitale. Le style gustavien fait son apparition : la place Gustav Adolf et l’Opéra sont créés, la construction du pont du Nord (Norrbron) s’accélère. La ville sort désormais de son enceinte médiévale. La noblesse fomente un complot contre le monarque et le 16 mars 1792, il est assassiné au cours d'un bal masqué donné à l'Opéra royal. Son fils Gustave IV Adolphe lui succède, dans un premier temps sous la régence du prince Charles, duc de Södermanie, jusqu'en 1809, fin de cette période.

[image: ] Le XIXe siècle. Charles XIII n’a pas d’enfants et est contraint de choisir un successeur extérieur. Pour des raisons stratégiques et politiques, c’est un maréchal de l’armée de Napoléon, Jean-Baptiste Bernadotte, qui est choisi comme prince héritier de la Couronne de Suède. Il échange la Poméranie contre la Norvège avec les Danois et signe la paix de Kiel en 1814, date depuis laquelle le royaume n’a plus participé à un conflit armé. Sacré roi en 1818, Bernadotte inaugure une dynastie qui dure jusqu’à aujourd’hui avec le présent monarque Charles XVI-Gustave. Stockholm, un temps affaiblie, redevient un pôle économique avec l’apparition de nouvelles industries. Une forte immigration fait croître la population. À cette période, le style néo-Renaissance marque de son empreinte les bâtiments de la ville. Dès 1890, l’électricité et le téléphone sont des technologies courantes à Stockholm. Le style néobaroque qui a succédé accouche de bâtiments comme le Parlement (Riksdag) et l’hôtel de ville (Stadshus).

[image: ] Le XXe siècle. L'entrée dans ce siècle est marquée par la rupture de l’union avec la Suède (1905) par la Norvège, l'adoption du suffrage universel (1918-1921) et les prémisses de la Première Guerre mondiale. La Suède adopte une attitude de neutralité vis-à-vis des belligérants et reste ainsi en dehors du conflit. Dans les années 1920, l’instabilité politique est grande, les gouvernements se succèdent rapidement et la tension sociale grandit sur fond de pauvreté et d'exode. La Seconde Guerre mondiale, l’invasion nazie de la Norvège et son alliance avec la Finlande n’ébranlent pas la neutralité suédoise. Durant cette période, la partie de Stockholm située au nord de Gamla Stan fait l’objet de profonds bouleversements et l’ancien quartier de Klara disparaît presque entièrement, remplacé par un centre d’affaires moderne, City, vivement critiqué pour son manque d’esthétique. En 1950, on lance la construction du métro. En 1965, un vaste plan de construction, le plan Million, vise à construire un million d’appartements pour satisfaire les exigences démographiques et migratoires. En parallèle, Stockholm se spécialise dans les secteurs des nouvelles technologies et se dote d’infrastructures modernes. Depuis l'adoption de la constitution de 1974, la Suède est devenue une monarchie constitutionnelle. Le 1er janvier 1980, l'égalité sexuelle dans la succession royale a été instaurée. En 1995, la Suède adhérè à l’UE.

[image: ] De nos jours. La ville est entrée dans le XXIe siècle en se mesurant à des défis capitaux. De grands travaux ont été lancés à la fin de la première décennie. Le grand nœud urbain de Slussen sera métamorphosé au cours des années à venir. Malgré un contexte de crise, de grands hôtels et une salle de conférence gigantesques ont poussé aux abords de la gare centrale, de nouveaux quartiers éco fleurissent le long des rives du lac, bâtis sur d'anciennes friches industrielles. Stockholm est plus que jamais le cœur économique et politique du pays, brassant des touristes de plus en plus nombreux, abritant dans sa région la majorité des sièges des grandes entreprises nationales et internationales.



Points d'intérêt



Palais Royal de Stockholm – Kungliga Slottet




[image: ] PALAIS ROYAL DE STOCKHOLM (KUNGLIGA SLOTTET)[image: ][image: ]

1 Slottsbacken

Gamla Stan

✆ +46 08 402 61 00

www.kungahuset.se

info.stockholms-slott@royalcourt.se

Métro Gamla Stan ou T-Kungsträdgården.



Le palais comprend les appartements royaux, le trésor et le musée Tre Kronor. De mai à septembre, le musée des Antiquités de Gustave III est également inclus. Les appartements royaux et le café ouvrent à 9h en juillet et août, les autres parties ouvrent à 10h. Le palais peut être fermé en totalité ou en partie lors de réceptions officielles de Sa Majesté le Roi. Vérifier les horaires d'ouverture sur le site Internet. Entrée : ticket total (château, trésor, musée Tre Kronor et musée des Antiquités seulement l'été) 160 SEK par adulte, 80 SEK pour les étudiants et gratuit pour les moins de 18 ans. Il est possible d'acheter vos tickets sur le site Internet.


Le Palais royal (Kungliga Slottet) est la résidence officielle de la famille royale à Stockholm, un bâtiment baroque dessiné par l’architecte Nicodemus Tessin le Jeune qui comprend plus de 600 pièces réparties sur sept étages. Outre les appartements, vous pourrez découvrir trois musées d’histoire : le musée du Château (Tre Kronor Museum), le Trésor (Skattkammaren), dédié à l’histoire médiévale du palais, et le musée des Antiquités de Gustav III (Gustav III : s antikmuseum) avec ses sculptures antiques. Ne manquez pas la relève de la garde à 12h15 du lundi au samedi (13h15 le dimanche).

Edifié peu à peu, à partir d’un donjon datant de la fin du XIIe siècle, le château de Stockholm, connu à l'origine sous le nom de Tre Kronor (Trois Couronnes), ne cessa de s’agrandir avec le temps. Le roi Gustave Ier Vasa (1521-1560), fondateur de l’Etat moderne suédois, compte parmi ceux qui renforcèrent la défense de l’ancien château fort. Son fils, Jean III (1569-1592), s’intéressait plutôt à l’aspect esthétique et fit remanier la sévère construction médiévale dans un opulent style Renaissance. Au cours du XVIIe siècle, Tre Kronor abritait difficilement les services administratifs d’un Etat devenu une grande puissance européenne, et le roi Charles XI (1660-1697) confia à l’architecte Nicodème Tessin fils les travaux d’agrandissement du château. Il fallait créer une résidence magnifique, digne du monarque absolu de Suède. L’aile nord fut élevée pendant les années 1692-1695 et, dans un même élan, on entreprit d’aménager l’étage supérieur en salons de réception, tels qu’on peut les voir aujourd’hui. Le 7 mai 1697, un incendie éclata, ravageant l’ancien château dans sa presque totalité. Seule fut sauvée l’aile nord nouvellement construite. La prenant pour point de départ, Tessin conçut un plan pour un palais entièrement nouveau. La reconstruction, rapide au début, fut freinée par le manque de moyens car les guerres de Charles XII (1697-1718) avaient dévoré toutes les ressources financières. Un peu avant sa mort, en 1728, Tessin eut le bonheur de voir assurer la continuation de son œuvre par la création d’un impôt spécial. La tâche de Nicodème Tessin, en sa qualité de responsable artistique et administratif, incomba à son fils Charles-Gustave. Mais c’est l’architecte Charles Hårleman qui devint le vrai directeur des travaux. S’il suivit fidèlement les plans originaux de Tessin fils, il appliqua toutefois aux appartements du rez-de-chaussée le style rococo de son époque. En 1754, Adolphe-Frédéric (1751-1771) et Louise-Ulrica purent quitter leur résidence provisoire sur l’île de Riddarholmen et s’installer au palais royal, ou plus exactement dans la partie inférieure des deux grands étages de l’aile nord, appelée aujourd’hui "appartements Bernadotte". Leurs fils, les princes Gustave III, Charles XIII et Frédéric-Adolphe, reçurent successivement leur propre demeure dans les ailes est et ouest. Le château, devenu un véritable palais, fut entièrement aménagé vers 1770.

Visite :

[image: ] La chambre à coucher d’apparat de Gustave III. Le plafond aux riches motifs allégoriques a été exécuté dans les années 1690 par Fouquet et Chauveau. Les autres décors de la chambre, d’après des dessins de J.-E. Rehn, datent des années 1772-1779. C’est ici que, pour la première fois, le classicisme Louis XVI se déploie pleinement dans la décoration d’un intérieur suédois. Dans l’alcôve qui abritait autrefois la couche royale, on peut admirer une tapisserie rococo de la manufacture des Gobelins, fort bien conservée et reproduisant une scène de l’opéra Roland, de Quinault et Lully. Elle fut offerte à Gustave III à Paris, en 1784. L’alcôve renferme trois cabinets exécutés par l’ébéniste parisien Adam Weisweiler en 1784, décorés de panneaux de laque japonais et de pietra dura, mosaïque de pierre en relief. Enfin, sur les consoles, deux bustes : ceux de Charles XII et de Gustave III.

[image: ] La galerie de Charles XI. Elle forme le centre de l’appartement d’apparat royal créé par Tessin. Sa décoration originale, commencée dans les années 1690 et portant la marque de l’influence que Tessin a subie au temps de ses études en France sous Louis XVI, n’a pas été sensiblement modifiée. Seul le stuc marbré des murs est d’origine plus récente (1819-1820). Les allégories du plafond sont un hommage à Charles XI et à son épouse Ulrique-Eléonore. Les bustes du couple royal se retrouvent d’autre part au-dessus de l’entablement. Les vitrines du mur intérieur renferment des collections d’objets d’art et de curiosités, la plupart du XVIIe ou XVIIIe siècle. Dans la première vitrine de l’ouest, on voit, entre autres, des pièces provenant de la verrerie de Kungsholm, à Stockholm. Dans la deuxième, l’attention est attirée par une grande salière en ivoire représentant le triomphe de Vénus et ciselée par l’artiste allemand Georg Petel. La vitrine de l’est contient une collection de porcelaines du XVIIIe siècle, en majeure partie originaires de la manufacture de Meissen. La galerie sert de salle à manger lors des dîners officiels du roi, une longue table permettant d’y placer plus de 150 convives. La porte située au centre du mur intérieur de la galerie donne sur le cabinet blanc.

[image: ] Le salon de Don Quichotte. Il doit son nom à ses tapisseries murales qui retracent des scènes de la vie du héros de Cervantès. Cette suite de tapisseries, ainsi que le revêtement des sièges, figurait parmi les nombreux cadeaux offerts par Louis XVI à Gustave III lors de la visite de ce dernier à Paris, en 1784. Le plafond, représentant Junon et les Quatre Vents, est de Taraval. Les dessus-de-porte aux riches encadrements exécutés d’après les esquisses de Rehn ont été peints par F. Boucher dans les années 1740.

[image: ] L’appartement Bernadotte. Cet appartement, aménagé sous la direction de l’architecte Carl Harleman, avait été prévu à l’origine pour Frédéric Ier et la reine Ulrique-Eléonore la jeune mais, à son achèvement en 1754, ce furent Adolphe-Frédéric et Louise-Ulrique qui s’y installèrent. Le dernier couple royal qui habita l’appartement Bernadotte fut Oscar II et la reine Sophie.

[image: ] La galerie Bernadotte. Des riches décors rococo d’origine, il reste aujourd’hui le plafond de Taraval ainsi que la cheminée, les fenêtres et les portes. La galerie a été partiellement vidée de ses ornements dès l’époque de Gustave III pour faire place à une partie de l’importante collection de tableaux cédée par Charles-Gustave Tessin à Frédéric Ier. On peut y voir, entre autres, des portraits de la dynastie Bernadotte : Oscar Ier et la reine Joséphine, peints à l’occasion de leurs fiançailles à Munich en 1823 ; dans un cadre néogothique, une toile de Fr. Westin représentant les quatre fils d’Oscar Ier ; les portraits d’Oscar II et de la reine Sophie par Anders Zorn. Entre les deux fenêtres de l’ouest, divers objets ayant appartenu à Charles XIV Jean – son bâton de maréchal de France, son épée, son argenterie de campagne – évoquent ses nombreuses années passées sur les champs de bataille.

[image: ] Le musée du Château (Tre Kronor Museum). Le musée, situé dans les caves de l'aile nord, expose des objets médiévaux illustrant le passé de l'ancien château fort. Du fort de défense en bois du XIIe siècle jusqu'à l'actuel édifice baroque, en passant par le grand incendie de 1697, l'histoire du site est retracée dans les détails et illustrée par des maquettes, vestiges et armes d'époque.

[image: ] Le Trésor (Skattkammaren). On accède au Trésor à partir de la rue Slottsbacken qui monte vers la cathédrale. Gardiennes des symboles de la monarchie suédoise, les splendides salles souterraines sud et est du château abritent le Trésor et le Cabinet royal d'armes. Le Trésor, ce sont en fait les insignes du pouvoir royal, ou regalia. Le Cabinet royal d'armes expose une collection impressionnante d'objets attestant du rôle, politique et cérémonial, des monarques suédois, de Gustave Ier Vasa jusqu'à Bernadotte et sa dynastie. Le musée est tout petit et souvent comble… Mais jetez quand même un coup d’œil sur l’épée de Gustave Vasa et sur la couronne royale de Suède exécutée à Stockholm en vue du couronnement d’Erik XIV, en 1561.
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PALAIS ROYAL DE STOCKHOLM (KUNGLIGA SLOTTET) - Palais royal de Stockholm.
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Musée Vasa




 [image: ]MUSÉE VASA (VASAMUSEET)[image: ][image: ]

14 Galärvarsvägen

Djugården

✆ +46 8 519 548 00

www.vasamuseet.se

bokningen.vasa@maritima.se

Tramway 7 depuis Hamngatan jusqu'à l'arrêt Nordiska museet/Vasamuseet ; bus 69 depuis la gare centrale de Stockholm (ou depuis Sergels torg) jusqu'à l'arrêt Djurgårdsbron ; bus 67 depuis Karlaplan jusqu'à l'arrêt Nordiska museet/Vasamuseet ; ferry en direction de Djurgården depuis Slussen/Gamla stan (l'été, aussi depuis Nybroplan).



Ouvert du 2 janvier au 31 mai et du 1er septembre au 30 décembre de 10h à 17h, le mercredi de 10h à 20h (le restaurant est ouvert de 10h à 16h). Du 1er juin au 31 août de 8h30 à 18h (le restaurant est ouvert de 9h30 à 17h30). Le 31 décembre de 10h à 15h. Fermé les 1er janvier et du 23 au 25 décembre. Entrée : 130 SEK, étudiants 110 SEK, gratuit pour les moins de 18 ans.


Ce musée (le plus visité du pays) expose le seul navire du XVIIe siècle conservé à 98 %. À l’intérieur, outre l’immense navire visible de tous les endroits du musée, on peut trouver des squelettes de marins morts durant le naufrage, des films sur l’histoire du vaisseau royal, des centaines d’objets retrouvés dans l’épave, des simulateurs informatiques pour voir si vous auriez pu éviter au bateau de couler dès sa sortie inaugurale…

[image: ] Pratique. Les expositions illustrent sous de multiples angles l’histoire du navire et de son époque. L'auditorium diffuse continuellement un film consacré au Vasa, projeté en français à 10h40, 14h et 15h40. Les visites guidées, qui durent 25 minutes, sont en anglais mais il est possible de télécharger un audioguide en français sur l'application du musée.

Depuis l’arrière-cour du musée, la vue donne sur les belles îles de Skeppsholmen et Kastellholmen, et derrière le musée sont amarrés deux autres navires, plus modernes ceux-ci, qu’il est aussi possible de visiter. L’un est un bateau-phare et l’autre un brise-glace.

[image: ] Le nouveau musée Vasa a été inauguré en 1990 par le roi Charles XVI Gustave. Cet édifice de 12 540 m², unique en son genre, constitue désormais l’une des attractions majeures de Stockholm. Le vaisseau, placé dans le fond d’un vieux bassin de radoub de 1879, trône au centre de la vaste salle. L’entrée est au niveau de la ligne de flottaison supposée, et le sol pavé fait penser à un quai. Le plafond de béton s’élève très haut au-dessus du pont, pour donner place aux deux bas-mâts originaux et aux copies du bas-mât d’artimon et de beaupré. Le plafond s’abaisse ensuite en draperie pour atteindre presque le niveau du sol sur l’un des côtés de l’édifice. Les parties supérieures des mâts, qui manquent, sont évoquées à l’extérieur par la mâture très stylisée qui surmonte le toit en cuivre du musée. Des galeries sont aménagées pour le public sur sept niveaux, de la quille au sommet du château arrière. Les murs sont en béton brut ou peint. Outre les sections pavées, les sols sont en pin et en pierre calcaire.

[image: ] Histoire du vaisseau royal Vasa. Une véritable œuvre d’art. Le 16 janvier 1625, le roi Gustave II Adolphe signe avec le constructeur de navires Henrik Hybertsson le contrat de construction de Vasa. Plus de mille chênes sont abattus en vue des travaux. L’année suivante, la mise en chantier du Vasa débute à Skeppsgården, sur Blaiseholmen, en plein cœur de Stockholm, quai Nybrokajen. Quatre cents hommes y participent et on commence à couler les canons de bronze. A la mort du constructeur, en 1627, la suite des travaux est confiée à Hein Jakobsson. Trois ans durant, charpentiers, scieurs, cordiers, verriers, voiliers, peintres, buffetiers, sculpteurs sur bois et autres hommes de métier travailleront à la construction du nouveau vaisseau de la marine, un vaisseau royal, nom réservé au XVIIe siècle aux plus grands des bâtiments de guerre. Le Vasa, avec ses 64 canons de gros calibre et ses mâts de plus de 50 m de hauteur (qui sont les seules pièces ajoutées du bateau), est appelé à en être le fleuron. Non seulement ses canons mais la profusion de ses sculptures rendent le navire particulièrement impressionnant : une tête de lion rugissant, des anges, des démons, des guerriers, des ménétriers, des empereurs et des dieux… Au total, 400 figures sculptées et 300 ornements en bois taillé. Le lion symbolisait le roi et la puissance suédoise dans sa lutte contre les catholiques et l’empereur allemand. Gustave II Adolphe était pour ses contemporains le Lion du Nord.

En 1628, le navire est amarré au pied du château royal et l’on achemine à son bord lest, boulets et canons. Le 10 août, un dimanche, le Vasa entame son voyage inaugural. Ce sera le dernier… Car sous l’effet d’une soudaine bourrasque, le navire chavire et coule à la hauteur de l’île de Djurgården, après un trajet de 1300 m. Personne ne portera la responsabilité de la catastrophe. Les tentatives de renflouer le navire échoueront.

[image: ] La découverte et le renflouage. Au cours des années 1950, Anders Franzén, un ingénieur et grand amateur d'archéologie, se met à la recherche du Vasa dans les eaux de Stockholm, avec l’espoir de le récupérer en bon état. Les recherches ne sont pas une mince affaire. Durant des années, les eaux du port ne livrent que vieux vélos, fourneaux rouillés, sapins de Noël ou cadavres de chats. En 1956, les efforts de Franzén, aidé du scaphandrier Per Edvin Fälting, aboutissent enfin : le vaisseau est repéré devant l’îlot de Beckholmen. Les deux hommes déploient alors toute leur énergie pour assurer son sauvetage. Et, en 1957, la Marine nationale et la société Neptun décident de participer au renflouage. Des scaphandriers creusent des tunnels sous le bâtiment, et des sculptures bien conservées sont ramenées à la surface. En 1959, d’épais filins sont passés sous le navire et la société Neptun le ramène en eau moins profonde. Le 24 avril 1961 a lieu le renflouage définitif. Quand, après 333 ans, le navire refait surface, les coffres des marins sont encore chargés de vivres, de vêtements et de menus objets personnels. Des barils de viande sont rangés dans la cale, la table de l’amiral est en place dans sa cabine. Tout est là : les beaux services d’étain des officiers, les chandeliers de bronze, les lanternes… et le chat du bord ! Au cours des années suivantes, les scaphandriers continueront à fouiller les fonds d’où ils ramèneront des centaines de sculptures sur bois. Le Vasa a été installé sur un ponton en béton entouré d’une structure en aluminium qui servira de musée provisoire, un musée que visitaient déjà 10 millions de personnes en 1986.
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MUSÉE VASA (VASAMUSEET) - Musée Vasa.

© Philippe GUERSAN
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Stadhusen (Hôtel de ville)
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1 Hantverkargatan

✆ +46 8 508 290 58

http://www.stockholm.se/cityhall

anna.klynning@stockholm.se

Métro T-Centralen ou bus 62 ou 48, arrêt Stadshuset



L’hôtel de ville ne peut être visité en dehors des visites guidées, qui sont organisées toute l'année, tous les jours (vérifier les horaires sur le site Internet). Entrée : 110 SEK d'avril à octobre, 80 SEK de novembre à mars. Gratuit pour les enfants de moins de 12 ans.


Création de l’architecte Ragnar Östberg, l’hôtel de ville de Stockholm fut inauguré en 1923, à la veille de la Saint-Jean, après 12 années de travaux. Magnifiquement situé au bord du lac Mälaren, cet édifice d’un nouveau style architectural, le national romantisme, devint aussitôt le symbole de la ville. Aujourd’hui, il abrite les salles du conseil municipal, de la commission centrale, du comité des Echevins ainsi que les bureaux de l’administration centrale de la ville et les salons d’apparat.

[image: ] La Tour (ouverte seulement de mai à septembre). A l’angle du bâtiment, elle s'élève à 106 m de hauteur et est surmontée de trois couronnes, symbole national. On peut accéder à ses différents niveaux par un étroit escalier en colimaçon. Du sommet, on a une vue complète et impressionnante sur la ville. Les tickets (seulement 30 délivrés chaque heure) sont accompagnés d'un horaire de passage. Il faut donc les réserver au plus tôt.

[image: ] Le Hall bleu (Blå Hallen). Cette immense cour abritée accueille chaque année le grand dîner de remise des prix Nobel. Largement inspirée du baroque italien, avec ses balconets et ses arcades, elle honore mal son nom car il n'y a pas trace d'azur ici. La raison en est simple : l'architecte a changé d'avis sur la couleur de la pièce plusieurs mois après l'avoir nommée. Ainsi, l'appellation est restée...

[image: ] La salle du Conseil (Rådsalen). Les 101 membres élus s'y réunissent deux lundis par mois. La structure de la toiture est entièrement visible, référence aux Vikings, qui tenaient anciennement leurs conseils sous la coque de leurs navires retournés. Un coin de ciel bleu apparaît au plafond entre les chevrons par une baie peinte en trompe l’œil. Là encore, le bâtisseur a voulu rappeler les habitations des ancêtres suédois dont les toits étaient fendus d'une ouverture pour évacuer la fumée. La couleur rouge – fréquente en Suède – des poutres, des textiles et du cuir souligne le caractère solennel de la salle.

[image: ] L’Ovale (Ovalen). L’antichambre des salons d’apparat sert de salon pour les mariages civils les samedis de 14h à 18h. Cette salle est aussi appelée "française" de par les tapisseries issues de la manufacture royale de Beauvais autour desquelles est conçue la pièce.

[image: ] La galerie du Prince (Prinsens Galleri). C’est une salle de fêtes longue de 47 m. Elle est éclairée par sept portes-fenêtres qui ouvrent sur le parc, le lac Mälaren et les rives de Stockholm. En face des fenêtres, ce vaste panorama se trouve reflété dans des fresques peintes par le prince Eugène. Trois lustres en chêne sculpté et doré sont suspendus au plafond de la salle des Trois Couronnes (Salen Tre Kronor). On y remarquera en particulier une toile parmi les plus représentatives de l’époque gustavienne, Stockholm vue de Mosebacke, par Elias Martin. Elle représente la vieille ville qui, depuis deux siècles, a su demeurer telle quelle.

[image: ] La Salle dorée (Gyllene Salen). Œuvre du maître Einar Forseth, cette salle des banquets a été réalisée en seulement deux ans et constitue sans doute le clou de la visite. Le lieu est aussi original que somptueux : les murs sont entièrement couverts de mosaïques d'or et de verre qui représentent l'histoire des rois suédois (notamment les scènes du « bain de sang » de Gamla Stan en 1520 et l'avènement de Gustave Vasa trois ans plus tard) et, sur le mur du fond, l'Orient et l'Occident rendant hommage à Stockholm, dépeinte sous les traits d'une étrange femme déesse.
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HÔTEL DE VILLE (STOCKHOLMS STADSHUS) - L'hôtel de ville de Stockholm.

© Philippe GUERSAN
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Cathédrale Storkyrkan
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1 Trångsund

✆ +46 87 23 30 00

www.stockholmsdomkyrkoforsamling.se

Métro Gamla Stan



Ouverte tous les jours, de 9h à 16h et jusqu'à 17h au mois d'avril. Horaires d'été (de juin à août) : tous les jours, de 9h à 18h. Entrée : 60 SEK pour les adultes, 30 SEK pour les seniors et gratuite pour les moins de 18 ans.

La Storkyrkan, la cathédrale de Stockholm, est la deuxième plus ancienne église de Stockholm. Elle se situe dans la vieille ville, près du Palais royal. L'histoire raconte que le fondateur de la ville, Birger Jarl, a fait construire sur le point le plus élevé de Stadsholmen (actuelle Gamla Stan), une chapelle en bois durant le XIIIe siècle. La construction brûla et à son emplacement fut bâtie une église plus vaste qui fut inaugurée en l'an 1306. Agrandie, élevée et embellie dans le style gothique au cours du XVe siècle, elle devint la « Cathédrale aux 5 nefs ». De nombreux ornements et œuvres d'art ont été placés ici à partir du XVIIe siècle. Le visiteur peut donc voir ici des pièces telles que Saint Georges terrassant le dragon, une sculplture en chêne et corne d'élan réalisée par Berndt Notke de Lübeck à la fin du XVe siècle. A Stockholm, cette représentation fabuleuse est associée à la victoire du chevalier suédois Stern Sture l'Aîné contre les troupes du roi Danois Kristian Ier en 1471. L'autel est formé d'un triptyque d'argent et d'ébène façonné en 1650. Les tableaux du Jugement dernier (1696), des Parhélies (1630) ou de la Mise en croix du Christ raviront les amateurs de peinture Renaissance. Malheureusement, le lieu est tellement empli de visiteurs qui mitraillent chaque recoin de l'édifice en été qu'il en perd toute dimension sacrée ou mystique. Convient mieux à une visite hors-saison.
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CATHÉDRALE (STORKYRKAN) - Sculpture en bois de "Saint Georges terrassant le dragon", Cathédrale de Stockholm..

© Mikhail Markovskiy – Fotolia
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Skansen
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49-51 Djurgårdsslätten

✆ +468442 82 00

www.skansen.se

info@skansen.se

Bus 44, tramway ligne 7 depuis Sergelstorg ou Norrmalmstorg, ferry depuis Slussen ou Nybroviken.



Parc ouvert tous les jours de 10h à 20h entre juin et août, jusqu'à 18h en mai et en septembre, 15h entre octobre et mars, 16h en avril. Un conseil : vérifiez les horaires (très variables selon les jours et la période de l’année) sur le site Internet de Skansen. Entrée (selon la saison) : 195 SEK par adulte et 60 SEK par enfant, 175 SEK pour les étudiants et les seniors. De nombreux évènements toute l'année, vérifiez la programmation sur le site internet.


Skansen, grande fierté des Stockholmois, sortie familiale et adorée des touristes. Les fêtes traditionnelles telles que le Midsummer, la Walpurgis Night et Lucia y sont célébrées.

[image: ] Un peu d'histoire. Skansen, le plus ancien musée en plein air au monde, nous fait découvrir la Suède en montrant des maisons et des fermes d'autrefois (environ 150 fermes et habitations en provenance de tout le pays ont été démontées et transportées ici). Il nous raconte comment l'on vivait en fonction des saisons et du climat et nous parle des us et coutumes, du travail, des fêtes et du quotidien d'antan selon les différentes régions du Royaume de Suède. Ce lieu fut créé en 1891 par le professeur et spécialiste des langues nordiques Artur Hazelius. La fin du XIXe siècle vit une explosion des activités industrielles et de profonds changements de la société, et de nombreuses voix s'inquiétèrent de la disparition des cultures locales et traditionnelles, vouées à être absorbées par un système global et tout puissant. Durant ses voyages, Hazelius prit conscience de la nécessité d'entreprendre un vaste travail de collecte pour sauver ce qui pouvait encore l'être. Cet immense projet, débuté en 1870, constitua la base des collections du Musée nordique, ouvert en 1888. Suivant sa logique de mémoire et d'œuvre à but pédagogique, Harzelius souhaita rendre le passé encore plus vivant, en montrant les demeures anciennes meublées et habitées par des personnages vêtus de costumes d'époque. Chaque bâtisse fut démontée de son environnement habituel et transportée ici. Le concept était lancé. Par la suite, le musée s'élargit pour laisser place aux bâtiments de toutes les classes de la population : ouvrière, bourgeoise, agricole, cléricale…



OEBPS/img/img12.jpg





OEBPS/img/img10.jpg





OEBPS/img/img1.jpg
SUNDEYRERG

SR R Biginaspit
Hiudi M

# Normalm, Vasastaden
et Skeppsholmen

i 5 A
~_Djugarden
\ S
\ \ T RcEIdE
\

(Gamialstan)

sTockHoLM

HASTHAGEN

e 7 S e
: Ay ; oy g

44
W
7 l).‘, &
v A I






OEBPS/img/img2.jpg
wjulsla Ekkalla T14 Ropsten JRLE]

Tensta Husby A | Mrby Centrum
\Qﬂkﬂ’y Kista Bergshamra |
Rissne |

Gardet

\ Hallonbergen

(Duvbo Universitetet

Sundbybergs Centrum

Nackrosen

Karlaplan
Huvudsta

Hasselby Strand

LD kungs-

K
S ] ¢ 5 E2T) trécgarden
&S & o o Gamla Stan
S o
&
f&@‘ Slussen
- o
N— L{gne rouge o Medborgarplatsen
—_ L{gnezirte Malarhojden Skanstull
— Lign
Ligne bleue Bredang Migsermarkanse  Gullmarsplan
Satra Skarmarbrink
e N Horsratoroen
Varberg Telefonelen E?SGdE B‘ésu\
gar
Varby gard sockenplan B e
A Skogskyrkogarden
ety Hagerstensasen Tallkrogen Karrtorp

Stureby

/ i Bandhagen Gubbangen \
Aoy Hokarangen Bagarmossen

Vastertorp Hogdalen
/ Hallunda Rigsved Farsta
ngn

Norsborg D) Frusngen agsitra E2T) FarstaStrand  Skarpnick





OEBPS/img/img3.jpg





OEBPS/img/note3.png





OEBPS/img/renard.png





OEBPS/img/pPhoto.jpg





OEBPS/img/note4.png
e b s





OEBPS/img/carre.png





OEBPS/cover/cover.jpg
“ WI0HXI0

didl ALD)

(=]
Z x
WD
xS
(=)
ms
(-
- L
=3
bl
Q. -
A W






OEBPS/img/gps.jpg





OEBPS/img/img17.jpg





OEBPS/img/demilune.png





